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Les nouvelles
constructions agricoles et leur

Integration au site
par Andreas Schmid, Lausanne

Le manque permanent de main-d'ceuvre agricole

et la forte concurrence sur le marche des

produits agricoles obligent l'agriculture suisse ä

se restructurer. L'ancienne ferme, cadre tradi-
tionnel de l'activite du paysan, ne suffit plus aux
besoins de mecanisation du travail agricole
moderne. Ceux qui en ont les moyens agran-
dissent et transforment leur ferme, ou recons-
truisent ailleurs, pres des terres qu'ils exploitent.

C'est ainsi que l'on voit s'implanter de plus
en plus souvent de nouvelles constructions
agricoles en bordure ou ä l'exterieur des villages.
Alors se pose le probleme de l'integration de ces
constructions dans le paysage ou le site construit.

Deux aspects peuvent etre etudies: celui
de la localisation de la nouvelle ferme et son
implantation dans le terrain; celui de sa qualite
architecturale.

Pour combattre le developpement anar-
chique des villes et la dissemination de
constructions dans la campagne, l'Etat a legalise des

zones ä construire. Les terrains situes en dehors
des perimetres legalises sont classes en territoire
sans affectation speciale ou en zone agricole, k
l'interieur desquelles sont autorisees unique-
ment des constructions agricoles. Or la
construction de nouvelles exploitations pose le
probleme de la planification en dehors des perimetres

legalises, pour empecher que ne proliferent
ces nouvelles constructions souvent sans
rapport avec le paysage.

Le paysan qui veut construire une nouvelle
ferme peut aller s'implanter lä oü il possede des

terrains situes ä proximite immediate des
terrains qu'il exploite. Les seuls criteres sont donc
ceux d'une rationalisation maximum de son
futur travail. En revanche, tenir compte de

l'integration dans le paysage necessiterait une
etude des zones ä proteger, une tentative pour

regrouper plusieurs nouvelles constructions
avec remaniement parcellaire, une recherche de
bonne implantation dans le terrain.

Si les deux premiers points representent des
obstacles ä moyen terme qui demandent des
etudes prealables et l'etablissement d'un appa-
reil d'application juridique et technique, le troi-
sieme pourrait etre applique immediatement.
En fait l'etude serieuse d'une bonne implantation

dans le terrain et des amenagements exte-
rieurs devrait faire partie de chaque nouveau
projet et pourrait considerablement ameliorer,
sans trop de frais supplementaires, l'integration
dans le paysage.

On ne ressent souvent, k travers les critiques
formulees ä l'endroit des nouvelles constructions

agricoles, qu'une nostalgie pour
l'ancienne ferme. II est evident que certains
elements traditionnels (par exemple: pente du toit,
materiaux de construction, etc.) ne corres-
pondent plus aux besoins fonctionnels et
economiques d'une construction moderne. Et le
probleme de l'integration dans le paysage ne peut
etre resolu en imposant des formes et materiaux
traditionnels.

Une critique ä l'encontre de nouvelles realisa-
tions agricoles peut cependant etre justifiee,
mais eile se situe bien plus au niveau de la
conception architecturale. En particulier, on
devrait demander ä l'architecte de rechercher
des Solutions qui presentent des volumes et
facades plus differencies, qui integrent mieux
les silos et la partie d'habitation (qui souvent
apparait sans rapport fonctionnel et architectu-
ral avec les autres parties), de choisir des materiaux

de construction mieux adaptes au paysage
(essentiellement en ce qui concerne la couleur),
tout ceci, evidemment, en respectant les

exigences fonctionnelles et economiques.
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On peut finalement se poser la question du
contröle de la qualite architecturale. II semble

peu probable qu'ä travers des reglements de

police des constructions cette qualite puisse etre
realisee. Dans quelques cas exceptionnels, un
concours d'architecture pourrait etre justifie.
En ce qui concerne les constructions subven-
tionnees (qui ne representent dans le canton de

Vaud qu'un pourcentage minime de l'ensemble
des nouvelles realisations agricoles), un certain
contröle pourrait etre etabli par le service des

ameliorations foncieres. La meilleure Solution,
dans la Situation actuelle, semble consister
finalement ä etablir des contacts etroits entre
architectes et Services de l'Etat, specialises dans

ce domaine, pour trouver dans la discussion
commune des Solutions fonctionnellement, eco-
nomiquement et esthetiquement satisfaisantes.

Le probleme de l'integration des nouvelles
constructions agricoles apparait ainsi comme
aspect partiel du developpement rural en general.

II implique de la part de l'Etat une volonte
politique: celle d'intervenir, de diriger, k travers
la planification des zones agricoles, la qualite
architecturale.

Au niveau de la planification, cela peut signi-
fier la creation de zones de creations agricoles,
au niveau de la construction, des etudes
economiques, fonctionnelles et esthetiques, et un
contröle des exigences par l'entremise d'une
politique de subventionnement plus develop-
pee.

Ainsi, on ne se limiterait pas ä satisfaire les
besoins des paysans, mais on tendrait ä realiser
une planification coherente des zones agricoles
qui irait de pair avec une veritable Integration
des constructions agricoles dans le paysage. ¦
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Les silos constituent une agression caracterisee contre le site. Mais ils ne sontpas la seule raison d'une mauvaise Integration: materiaux de construc¬
tion trop clairs. Hangars monotones, isolement de la partie habitation y contribuent egalement.
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